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51CHAPITRE 4 l L’ÉMERGENCE D’UNE NOUVELLE SOCIÉTÉ URBAINE

ment, Guilbert de Nogent. La source 3, elle, est un extrait d’une 
charte royale attribué à Louis VI et qui est cité par un historien 
du xixe  siècle. Nogent a probablement inspiré la miniature de la 
source 1, datée du xiiie siècle. Enfin, la source 4 est une reproduc-
tion du sceau de la ville de Laon, daté de 1228, probablement réa-
lisé par les autorités communales de la ville.
Question 2 : La charte de 1128 précise à la fois une exemption 
fiscale ainsi qu’elle précise le montant de l’impôt payé par les habi-
tants de la ville de Laon.
Question 3 : Les chartes de franchise sont accordées par le pou-
voir royal et sont soumises à signature aux élites urbaines ainsi 
qu’aux seigneurs locaux. Cela permet de garder une trace écrite de 
ce qui a été octroyé.
Question 4 : Le sceau représente un personnage, probablement 
un habitant de la cité, qui possède une épée dont la lame est orien-
tée vers le bas. Il s’agit de représenter un individu pacifié après 
plusieurs décennies de lutte pour les libertés communales.
Question 5 : Le symbole de l’épée à la lame vers le bas est impor-
tant afin de tourner la page des conflits et des émeutes. L’assassinat 
d’un homme d’Église, en 1112, a fait grand bruit. La ville de Laon 
met plusieurs décennies avant de se faire définitivement octroyer 
ses libertés. Ainsi la commune sera de nouveau cassée par exemple 
en 1190 par le roi Philippe Auguste.
Conclure : Au xiie siècle, la ville de Laon est sous la domination d’un 
seigneur ecclésiastique qui, depuis 1106, est l’évêque Gaudry. Peu 
apprécié des habitants de la cité, notamment des élites urbaines, 
celui-ci provoque une émeute alors qu’il veut revenir sur les libertés 
octroyées à la ville par le roi en 1111. Menant la révolte, violente et 
brutale, les élites urbaines obtiennent gain de cause.

Leçon p. 98-99

L’émergence d’une nouvelle société urbaine
La problématique de la leçon, Comment l’essor des villes et des 
échanges marchands transforme-t-il la société urbaine ?, insiste 
d’emblée sur une double approche du chapitre. S’il convient d’ex-
pliquer le renouveau des villes et du commerce, il faut ensuite lier 
ces deux processus pour expliquer comment naît une nouvelle 
société urbaine à partir du xie siècle. Le professeur veillera à insister 
davantage sur la société urbaine plutôt que sur la ville. Il s’agit 
d’abord d’évoquer avec les élèves les raisons de l’essor des villes 
et les conséquences sur le réseau urbain dans l’Occident chrétien. 
Dans ces villes en pleins renouveau et essor, un nouveau groupe 
social apparaît, la bourgeoisie, qui par le commerce s’affranchit 
progressivement de la domination seigneuriale en obtenant des 
chartes de franchises. Les bourgeois prennent le gouvernement des 
communes et dominent la société urbaine. Il s’agit alors d’abor-
der la société urbaine à travers ses rapports sociaux et l’organisa-
tion en métiers, corporations et confréries. La ville devient un lieu 
d’échanges commerciaux, sociaux et artistiques intenses.

J’apprends, je m’entraîne p. 100-102

L’émergence d’une nouvelle société urbaine
Cette double page doit permettre à l’élève de construire des 
méthodes et outils pour apprendre et mobiliser ses compétences 
et connaissances.

1. Construire sa fiche de révision

Objectif 1 Connaître les repères historiques
Le siècle d’essor de la bourgeoisie : xiie siècle – Le siècle des foires 
de Champagne : xiie siècle – Le mouvement communal : 1050-1250.

Objectif 2 Connaître les repères géographiques
Question 1 : La lettre A correspond aux régions de Flandre et d’Ita-
lie du Nord.
Question 2 : La lettre B correspond aux foires de Champagne.
Question 3 : 1 = Paris ; 2 = Sienne ; 3 = Bruges.

Objectif 3 : Connaître les mots-clés
Bourgeois : membre d’une communauté bénéficiant de privilèges 
accordés par un seigneur.
Commune : association de bourgeois d’une ville qui bénéficie de 
droits et privilèges accordés par un seigneur.
Société urbaine : ensemble de personnes habitant une même 
ville.
Foire : grand marché de plusieurs semaines se tenant à date fixe.
Métier  : association de marchands ou d’artisans exerçant la 
même activité.

Objectif 4 Montrer que les villes se sont développées 
grâce au commerce
Les villes sont devenues des lieux de production et d’échanges. Les 
villes échangent entre elles aux foires de Champagne par exemple. 
Le commerce a donc enrichi les villes et a permis leur développe-
ment.

Objectif 5 Expliquer comment la bourgeoisie s’affirme 
dans la société urbaine
Les bourgeois sont membres d’une communauté dans une ville 
ayant obtenu des privilèges, notamment celui d’administrer la ville. 
Ce sont surtout les riches bourgeois qui ont fait fortune dans le 
commerce qui dominent alors la vie urbaine.

Objectif 6 Montrer que l’artisanat occupe une place 
importante dans la société urbaine
Les métiers sont des associations de marchands exerçant la même 
profession, comme les bouchers ou tisserands. Ils doivent respec-
ter un règlement strict pour pouvoir exercer leur métier. Tous les 
membres d’un même métier sont regroupés dans un quartier de la 
ville, les plus polluants étant mis à la périphérie.

2. S’entraîner
1. Construire les repères historiques
Question 1 : Un métier est une association de marchands ou d’ar-
tisans exerçant la même activité.
Le métier des tailleurs – Le métier des poissonniers – Le métier des 
cordonniers
2. Comprendre un texte
Le travail sur ce document permet d’étudier le quotidien de la 
société urbaine à partir d’un élément essentiel du paysage et du 
cadre de vie  : la rue. Par ses décors, ses bruits, ses odeurs, ses 
façades et enseignes, la rue offre un regard sur le quotidien, les 
activités urbaines et sur les préoccupations spécifiques à la ville.
Cette chanson de geste de Jean Renart raconte l’histoire de Galeran 
de Bretagne, héros de roman qui découvre la ville de Rouen. Il s’agit 
d’étudier comment une chanson d’époque transcrit les sentiments 
et l’ambiance générés par la vie urbaine.
Question 1 : Galéran croise des bouchers, poissonniers, des ven-
deurs d’épices et de cire, des banquiers.

HISTOIRE
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Question 2 : Les marchandises proviennent de la campagne voi-
sine de la ville comme le gibier et la cire, des villes portuaires plus 
éloignées comme le poisson, ou de l’Asie comme le poivre et le 
cumin.
Question  3  : Les habitants jouent aux échecs et aux dames, 
chantent et écoutent de la musique dans les rues, regardent les 
démonstrations d’ours et de lions.
Question 4 : Le professeur peut lire la partie suivante :
« Et des cloches de monastères
Qui sonnent ensemble pour la ville,
C’est la fête ! »
Il interroge les élèves sur les différents lieux qui marquent la pré-
sence de l’Église dans la vie d’une ville au xiiie siècle. Il fera alors 
référence aux documents des études :
– les paysages urbains de Feurs (document 2 p. 86) et Sienne (docu-
ments 1 et 3 p. 89) ;
– les plans de Florence (document 4 p. 87) et d’Arras (document 2 
p. 92) ;
– l’étude d’Histoire des Arts p. 94-95.

3. Analyser et comprendre une image
Cette enluminure représente une scène de foire dans une ville 
idéale. Elle permet d’étudier le cadre urbain, la place du commerce 
et les différents groupes sociaux qui cohabitent en ville.
Question 1 : C’est une enluminure d’auteur inconnu extraite du 
Chevalier errant, roman de Thomas III de Saluces rédigé vers 1400-
1405.
Question 2 : C’est une scène de marché ou de foire se déroulant 
sur la place d’une ville.
Question 3 : La place du marché est pavée avec un calvaire en 
son centre. Elle est entourée d’échoppes et de maisons en pierres 
et tuiles.
Question 4 : 1 = le seigneur ; 2 = les marchands ; 3 = les bour-
geois ; 4 = les paysans
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Question 5 : Sur le marché, on trouve des volailles, des bœufs, 
des porcs, des étoffes et des ustensiles de cuisine.
Question 6 : La hiérarchie sociale est suggérée par l’habit des 
personnages et leur taille dans l’enluminure. Le couple en bas à 
droite, richement vêtu, symbolise la bourgeoisie. Au contraire, les 
paysans sont représentés avec des haillons, en petit et regardant 
le sol.
Question 7 : Le lien entre la ville et la campagne est montré par la 
présence d’animaux d’élevage et des paysans qui viennent vendre 

leurs productions sur le marché comme des poules, des bœufs ou 
des porcs.
Question 8 : C’est une scène idéale qui représente la cité « par-
faite » qui réunit deux fonctions principales : l’habitat et le com-
merce.
4. S’informer dans le monde numérique
Question 1 : Ce sont les comtes de Champagne qui assurent la 
réussite des foires en instituant le « conduit des foires » ainsi que 
la police des marchés. Ces deux garanties assurent la sécurité des 
marchands et des échanges effectués sur place.
Question 2 : Les foires de Champagne se tenaient dans les villes 
de Lagny-sur-Marne, Provins, Troyes et Bar-sur-Aube lors de fêtes 
religieuses.

Enquêter p. 103

Paris au « temps des malheurs »
Cette activité permet d’aborder avec les crises qui frappent les socié-
tés urbaines entre les xie et xve siècles. En abordant cette question 
« Quel fléau frappe les habitants de Paris au milieu du xive siècle ? », 
le professeur pourra montrer que le phénomène urbain n’est pas 
figé et que l’urbanisation et la vie urbaine connaissent des phases 
de croissance mais aussi de récession de la population. Il montrera 
également aux élèves les différents maux dont la ville est le théâtre 
privilégié au Moyen Âge.

Les documents
L’indice n° 1 établit les faits : la population parisienne croit depuis 
le xie  siècle, mais une crise la frappe vers 1350 et la population 
chute de quasiment 100 000 habitants. Il s’agit d’expliquer pour-
quoi à partir de trois témoignages.
Témoin n° 1 : Le document évoque l’épidémie de peste noire qui 
frappe la capitale dès 1348. Ce fléau vient s’ajouter à la guerre et la 
famine déjà présentes dans les années 1340.
Témoin n° 2 : Le document évoque la famine qui frappe Paris 
au début du xve  siècle en raison de conditions climatiques défa-
vorables qui nuisent aux récoltes. Les gens meurent de faim et de 
froid.
Témoin n°  3  : Le document évoque l’inondation de  1427 qui 
frappa Paris.

Réponses aux questions

Le carnet de l’enquêteur
Question 1  : Liste des différents fléaux urbains  : peste, guerre, 
famine, inondations.
Question 2 : Conséquences démographiques pour Paris : tous ces 
fléaux augmentent la mortalité à Paris. La population diminue donc 
soit parce qu’elle fuit soit parce qu’elle décède en grand nombre.

Le rapport d’enquête
Les inondations de 1427 ont fait peu de victimes et n’expliquent 
pas la baisse à partir de 1350. La famine touche Paris dès le début 
du xive  siècle. Or la population augmentait encore. Il s’agit donc 
d’une combinaison de trois fléaux, la peste, la guerre et la famine 
qui expliquent la forte mortalité et la chute démographique dans la 
seconde partie du xive siècle.


